
Aux parents de nos élèves

Edité à l’initiative du SNU.ipp 93/FSU

L’école au régime sec ça suffit !

Mercredi 18 mai 2011 à 14 h
métro Sèvres Babylone

pour exiger un collectif budgétaire permettant de créer 
les emplois nécessaires au service public d'éducation.

Le SNUipp/FSU propose à tous les acteurs de l'éducation
(parents, chercheurs, associations…) de faire de cette journée, 
un temps fort pour l'école en manifestant avec les enseignants au
ministère.

Des délégations de tous les départements viendront rappeler  de vive
voix qu'il est urgent que l'éducation redevienne une priorité.

En Seine Saint Denis,  la rentrée 2011 se fera avec 2160 élèves supplé-
mentaires mais 20 postes en moins. Ces suppressions de postes couplées
avec l'obligation d'ouvrir de nouvelles classes, conduisent  l'inspecteur d'aca-
démie à fermer 80 postes de maîtres spécialisés qui aident les élèves en dif-
ficulté et aucun moyen nouveau pour l'amélioration des remplacements.

Les conditions de scolarisation des élèves se dégradent. Le métier 
d'enseignant est de plus en plus difficile. C'est  le résultat de la politique 
gouvernementale  de non remplacement d'un fonctionnaire sur deux partants
à la retraite.

Dans notre département comme ailleurs l'école doit porter un projet 
ambitieux pour tous les enfants.

Investir pour l'école, c'est investir pour l'avenir,
venez le dire avec nous.
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